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Tout commenca un beau dimanche.

Un dimanche de féte avec un ciel bleu vif, une brise
qui sentait 'automne et des rayons de soleil qui
frappaient aux carreaux comme pour dire «Eh oh,
dehors, il est ’heure! ».

— Célestine, tu es préte a la fin?

— Bientot, Ernest, bientot.

Ernest, qui connaissait les bientot de Célestine,

se fit un grand café (un café d’ours est toujours

un grand café).

— Je serais préte si mon chapeau n’avait pas disparu.



—Ton chapeau?
— Oui, mon chapeau.
— Mais tu n’as pas de chapeau, Célestine !
— C’est bien ce que je dis. Je n’ai pas de chapeau
car je n’ai plus de chapeau.
— Alors je peux te préter celui de mon oncle Théobald,
mais pour 'amour du ciel, partons! L’orchestre
m’attend.
— Emest, tu crois vraiment que je vais porter
le chapeau d’un ours de cent ans?
— Célestine, tu exageres. Il ne les a pas encore.
— Une minute, j’ai une idée!
—Une idée?
— Je vais m’en fabriquer un. Un rapide.
— Célestine, s'impatienta Ernest, un chapeau
rapide, ca n’existe pas.
— Attends... je dois juste
trouver du fil...




